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N ne peut pas dire qu’onO n’est pas gâté à Reims, en
ce début de saison, alors

que le Stade de Reims a le pri­
vilège de jnuer sur son terrain
quatre de ses cinq premiersmat­
ches de championnat.
Gâté, on l’est d’ailleurs double­

ment, puisque la qualité s’ajouteà la quantité. Voir l’équipe d’AI­
bert Batteux opérer comme onla vit contre Lyon, constitue un
véritable régal, et lespectateur
est toujours prêt à en redeman­
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Après Reims­Lyon et avant letrès prochain Reims­Marseille,
voici dôncReims­Valenciennes.
Avec Valenciennes, il s’agitd’un« reveliant », car lesValencien­

nois nous,firent faux bonden
1961­1962. En ce temps­là, ils
étaient fort occupés, en deuxiè­
me division, à préparer leur re­
tour parmi l’élite, retour qui ne
s’est pas fait attendre puisque
l'U.S. Valenciennes­Anzin ne sera
demeurée qu’un an en deuxièmedivision.der…

Où va V.A.?
2APCE=

EVOICI donc V.A. enNationale.
Ce type d’équipe est connu comme une équipe ascen­
seur. Dans une telle maison les leaders, en bons lif­

tiers doivent'avoir le cœur bien accroché. Ils l’ont.
Domergue, le Cannois de l’Athènes du Nord, me disait

il y a quelques saisons :
— Si ça veut rire, je veux faire de V.A. une sorte de |

Manchester United. A savoir une équipe de renouvellement :
permanent sur un sérieux que rien ne peut atteindre.

Il y a deux ans, écrasé par une série de défaites impu­ |
tables à une saignée massive, il déplorait que l’aspect fi­ |
nancier de la politique de V.A. ait pris le pas sur l’aspect
sportif. Et il appelait de tout son cœur des investissements.

Dans le secret des charpentes d’une tribune vétuste je
surpris de la sorte le premier bruit du transfert à sensa­
tion : Bonnel ­ VanSam.

On sait que le premier seul gagna Valenciennes. Il ne
s’est guère illustré. Il y a toujours péril pour unméridional
de classe honorable mais à confirmer à quitter le soleil
avantmaturité.

V.A. descendit, non sans connaître toutes les amertu­
mes en même temps.

L’an dernier V.A. est l’équipe qui jouait le mieux en
deuxième division, Le retour de Piumi (et de Bonnel) sur­vint à propos pour assurer lepassage.

Que vaut V. A. 62 ?
(suite en page 7)

O,60 NN.F.

L’équipe valenciennoise que
nous allons retrouver, n’est guè­
re différente de cette que nous
connaissions. Elle est toujours
entraînée par Robe“tDomergueet ses vedettes s'appellent tou­
jours Piumi, Keller, Bonnel,Mas­
naghetti. Seulement, Piumi aen­
core progressé : on le considère
maintenant comme un « grand »du football français, un socié­
taire à part entière de l’équipe deFrance.

HASSAN,
Te BUTEUR

Hassan Akesbi a marqué trois buts contre Lyon ici,
mercrëdi dernier. ! sera cette saison, le candidat
numéro un pour le titre national desbuteurs.

Pour sa rentrée en division na­
tionale, Valenciennes a déjà fait
jeu égal avec Grenoble et avec
Nice. Contre Reims, V. A. ne
manquera pas de se surpasser
comme elle l’a toujours fait dans
le passé, Elle voudraassurément
briller davantage qu’Angers et
Lyon qui l’ont précédée au Stade
Delaune et que les Rémois ont
impitoyablement battus.
Il semble en effet que leStade

de Reims n’ait pas l’intention de
gaspiller les points sur son ter­
rain, cette saison deuxmat­ches, deux victoires, quatre
points, neuf buts à un, voilà le
bilan qui donnera à réfléchir aux
prochains visiteurs du stade de
la Chaussée Bocquaine. Onpeut
croire que ceux­ci auront parti­
culièrement soigné leur système
défensif avant de s’alignerdevant
les champions de France.

Marcel LARDENOIS.
REIMS à 3 contre 1

N quelques lignes et sous un titre anodin est parueé dans la presse sportive la nouvelle que l’adoption
du 4 ­ 2 ­ 4 était recommandée.

Peu d’entre vous y ont prêté attention.
Ce même jour peut­être, on pouvait lire qu’Ujlaki ;

était en désaccord avec ses dirigeants, que le madrilène &
Rial était transféré pour 200 millions ou quePiantoni
avait des ennuis avec songenou.

€
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>

€cuAlors, la grosseur du titre vous y incitant, vous avez +
totalement perdu de vue ce 424. ' )

Et puis, on connaît bien le 421 ou la 6 ­ 4 ­2... Li
Mais le 4 ­ 2 ­ 4?... w
A propos, savez­vous que le Stade de Reims l’a adop­ 71

té lui aussi ? Et modifiée ?
Comme il y a déjà longtemps de cela et que celan’a

paru ni vous incommoder, ni vous troubler, ni altérervo­
tre passion pour le football, on se demande s’il n’était
pas en définitive très sage de vous en parler en quatrelignes. y

Se
Et sous un petit titre…

Lucien PERPERECet article
n’engage que son auteur



Chassé croisé : Keller, quijouait à Troyes apère àValen­ciennes,
Dantheny, qui jouait àValen­
ciennes, opère àTroyes.
Pendant tout le matchReims­

Lyon, M. Germain, en cure àDax,a été tenu au courant despéripé­
ties du match par téléphone.@Henri Bazin, correspondant de
presse a été tout surpris récem­
ment de s’entendre dire « Ils sont
contents les gens de Lourdes que
vous informez à chaquematch.
es PE Pis
— Et bien oui : on vous en­

tend chaque fois dire : «Alors,
vous avez ma ligne pourLourdes?
En réalité Henri Bazin appelle

une agence de presse dont le té­
léphone est…Louvre,
Avant Reims­Lyon, lorsqu’onlui a dit : « Qui va gagner au­

jourd’hni ? », le petit Didier
Penverne a dit « Reims !».
Lorsqu’on lui a dit : « Qui ga­

gnera Reims­Marseille ? y, il a
répondu sans hésiter«Marseille».
On sait qu’Armand Penverne,son père, entraîne l’Olympique

deMarseille.æ@
Comparaison des affluences en­

registrées àReims.
Reims­Angers la saisonprécé­

dente : 6.342 spectateurs.
Reims­Angers cette saison :

11.390 spectateurs.
Reims­Lyon la saison

dente : 6.652 spectateurs.
Reims­Lyon cette saison: 15.139spectateurs.
Pour ce dernier succès, il faut

croire que le résultat de Casa­
blanca y a été pour quelque cho­
se !gr 2 a

précé­

ONU\M
4 UN CURIEUXMATCH
Avant le départ pourCasablan­

ca, la semaine passée, unentrai­
nement très animé opposait à
Reims deux équipes parmi les­
quelles on pouvait voir d’uncô­
té Piantoni et Kaelbel, de l’autre
Giraudo et… Penverne !
Voilà qui, à plus d’un titre ne

manquerait pas d’étonner si on
n’apprenait, très vite que c’é­
taient là les enfants de nos Sta­
distes et ex­Stadistes.
Piantoni Senior était lui, surla touche et il contemplait la

scène avec une mélancolie amu­sée
Colonna aussi était là en spec­

tateur et, voyant Hervé Piantoni
encaisser entre les jambes un si­
xième but, lui déclara pour leconsoler.
« T’as choisi la plusmauvaise

place : c’est un métier de fou ! ».
4 ROGER : BIENTOT UN AN !
Roger Piantoni, ce jour­là, était

assez découragé : la veille, il
n’avait pu, comme il l’espérait,
entreprendre sa rééducation.
Deux mouvements à peine et la
douleur était réapparue dans son
genou, pourtant en partie dé­senflé.« Depuis novembredernier
que je vais d’espoir en décep­
tions, cela va bientôt faire unan ! Et à ce régime nous dit­ilen son langage imagé, je com­
mence à me faire vieux.
w APRES LESMAUX,

LESMOTS
Descendant l’escalier de la tri­

bune d’où les joueurs ont priscoutume de regarder le leverde
rideau, on vit descendre Colonna,le pied gauche bandé,« Catastrophe ! pensa­t­on.
Doumé, blessé, ne jôue pas.
T1 devait nous détromper bien

vite et annoncer sa participationà Reims­Lyon. Mais c’était làunsouvenir de Tanger oùColonna
eut à souffrir de contacts avecles attaquants milanais par troisfois avant d’avoir « des mots »
avec eux.
w CE QUIL NEFALLAIT

PASDIRE
Kaelbel qui s’échauffait avantle match demanda s’il restait

longtemps à jouer àPiantoni.
—Hé, encore trois quartsd'heure !
Mais tu as raison : avec desvieux muscles comme les tiens,il faut s’échauffer longtemps !Raymond rit avant de répli­

quer, du tac au tac, avec son ac­cent inimitable :
— Et bien, mon vieux, j'enconnais un qui ferait mieux dene pas parler des muscles desautres.

W TOUS LESCHEMINS
MENENT A LAPELOUSE
Peu avant le coup d’envoi du

match, on vit quatre jeunes lyon­nais en tenue s’aventurer dans
les couloirs, apparaître à la porte
centrale, à contre courant dupu­blic.
« On nous a dit qu’il y avait unterrain annexe, dirent­ils, visible­

ment perdus,

,
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Ce fut Roger Piantoni qui les Miervssion entre Vincent et les drait se rapprocher de Reims,arrêta et les ramena sur le bonchemin.
w DEJA REUNIS DANS UN

MEME STADE
Il y avait à ce match Reims­Lyon, des entraîneurs, desjoueurs venus d’un peu partout

parce que libres en raison dela date inusitée de la rencon­tre, en milieu desemaine.
On put ainsi noter que Sedanétait venu en force, avecMau­rice Laurant, le directeur spor­tif et Louis Dugauguez, l’entraî­neur.
Il est vrai que l’équipe deNice,qui devait être l’adversaire deSedan quatre jours plus tard,était également là, avec son en­traîneur Andoire.Et aussi quelques joueurs duRacing, comme Heutte et Le­long.

w LES REPARTIES DENUMA
Numa Andoire, le nouvel en­

traîneur niçois rencontra d’ail­leurs Fontaine et tous deuxéchangèrent quelques souvenirssur le club azuréen.A ce moment — c'était lami­temps Andoire dit n’avoirrien compris à l’incident d’arbi­trage qui venait de nous fairean­nuler unbut.
Comme on s’étonnait de l’avoirvu reprendre ce métier d’entraî­neur qu’il avait abandonné, Nu­ma Andoire eut ce mot :« Hé bé ! j'ai voulu me faireun peuplaisir.
Et puis cet autre mot à la findu match « J’aimais mieuxmieux aue ce soye « euss » (lesLyonnais) qui soyentdevantReims.

® « L'HOMME DECORMON­
TREUIL »SATISFAIT
Sauvage, «l’homme deCormon­treuil» était particulièrementheureux après ce matchsensa­tionnel.
« Ça va, on est tous en formeet c’est facile, comme ça, disait­

il, nous révélant par ailleurs quele but refusé l’avait été pourobstruction d’un joueur rémois
dans « le mur ».
Ça tombe bien qu’on ait flam­bé : j'ai un ami que je n’avaispas rencontré depuis quatre ansqui était venu exprès pourmevoir.Et revenant sur l’incident dubut refusé par M.Willemin

« Heureusement que ça finit par
5­1, comme ça on laisse glisser :
on n’a même plus envie d’endis­cuter.
w LARENTREE

DE JEANVINCENT
Bruno Rodzik, en conversationavec Vincent lui demandaitquand il pensait faire sa ren­trée.
« Tu sais, disait Jean, çamar­

che tellement en ce moment quemon ancien truc : casser unepatte à l’un d’entre vous à l’en­
traînement ne suffirait plus. Il
faudrait que je démolisse au
moins deux bonshommes !
Après le match, c’est lemême

thème qui faisait le sujet de la

racingmen Heutte etLelong.
« Alors, les gars, dites à M.De­

haye que c’est d’accord : ici, je
suis foutu, tandis qu’au Racing,
je suis sûr d’être titulaire.
w KAELBEL ET L’ASSENT DEMARSEILLE
Notre ami Lamarche, hôtelierde son état mais chansonnier

dans le privé, nous a raconté
ou’ayant l’occasion de se trouver
avec Kaelbel, il assista à une ré­
partie dont il n’est pas encore re­venu.
L’Alsacien, dont on connaît

l’accent prononcé, écoutait par­
ler M. Bolognini, chef des servi­ces techniques de l’Union, à l’ac­
cent marseillais sentant la cane­
bière à trois pas.
Lorsque l’homme du midi s’en

alla, Raymond s’écria : « Ma pa­role ! Je me demande où il apris un accent pareil, celui­là !Et cela était dit avec un telaccent alsacien que chacun écla­
ta de rire alentour.
w IL AVAIT PASSE

LE RIDEAU DEFER
Cet appareil photo queRobert

Siatka avait ramené d'U.R.S.S.il en était très fier. Perfectionné,
pratique, Robert l’avait bien enmains et il le traîna sans inci­
dent dans ses déplacements, auxquatre coins de l’Europe.
Pourtant, il l’a perdu ouplu­

tôt, il lui a été volé. Oh ! pas bien
loin, pas dans un pays éloigné :dans sa voiture, garée devant la
porte de sa maison, auMartinet.
»MANQUE
D'ENTRAINEMENT .Il nous revient — « Allez

Reims » a décidément unœilpartout­— que lors d’un dépla­
cement des amateurs àBarcelo­
ne, un match inédit et sensation­
nel mit aux prises, sur cent mè­tres, M° Morel, ancien sprinteret son secrétaire, M. Claudé. ­
C’est M° Morel qui avait lancé

le défi en rendant 30 mètres à
son adversaire.Il nous sera cependant impos­
sible de vous donner le résultat
de la petite compétition. Celle­cifut à peine amorcée après
quinze mètres de course,M.
Claudé se claqua !
v LA GRANDEPEURD’HASSAN
Akesbi s’est acheté, àquelques: kilomètres de Tanger une fort

jolie petite ferme de 18hectaresdont il avait très envie. Pendant
les vacances il n’a pasmanquéd’y faire de fréquentes visites
en voiture. Or, à deux jours de
revenir à Reims, il eut unegran­
de émotion : alors qu'il dépas­
sait un groupe de paysans, une
jeune femme portant un bébé
fit un écart soudain et il laheur­ta de l’aile de sa voiture.
Cela prend souvent là­bas l’al­

lure d’une bagarre. Par bonheur,
l’accidentée n’avait que des bles­sures très superficielles.Mais
Hassan avait eu trèspeur.
w RETOUR AUPAYS
Après Zimny, qui est revenu

dans la région, Giraudo quivou­
0000020,

voilà qu’un autre joueur ayant
porté le maillot de Reims va re­
venir en Champagne. Il s’agit de
Guy Gouttes qui va jouer à Char­
leville avec Roger Marche. Guy
est venu naturellement à Reims
assister au premier match duStade.
+REBONJOUR,

NEWYORK
C’est un vendredi à quinze heu­

res que Raymond Kaelbel apprit
que, Siatka étant indisponible, il
aurait à aller avec le Stade de
Reims enAmérique.
Le lendemain, à Paris, pour le

départ, il avait bien son passe­port en poche, mais. pas de car­net de vaccination, indispensa­ble pour aller aux Etats Unis!
Par bonheur, il se souvintque

cette pièce lui avait déjà été éta­
blie l’année précédente avec Mo­
naco lorsque celui­ci était allé
participer au tournoi de New­York.
w® DEUX AUTRES RECRUES
Raymond Kaelbel a trois en­

fants, deux garçons et une fille.
Tous trois sont d’enragés joueurs
de ballon, même la fille, Nicole(9ans).
L’aîne, Guy (11 ans) veut jouersilier droir, Yvan (10 ans) par

contre, veut jouer gardien.
« J’ai souvent un point de côtéquand je cours, dit­il. Au moins,

dans le buts, je ne serai pas fati­gué.
Les deux garçons « s’embau­

cheront » bientôt dans l’Ecolede Football chère à René Petite.
UN AM!FIDÈLE
ET INDISPENSABLE :
LE CALENDRIER OFFICIEL
OU STADE DEREIMS
Patiemment mis au point, rodé

et mis au goût du public aprèsdes années d'expérience, le ca­
lendrier officiel du Stade de
Reims, édité par « Publi­Cham­
pagne », est devenu unmerveil­
leux et indispensable guide de la
saison de football.
Sa table des matières vous édi­

fiera sur ce que vous pouvez y
trouver :
Les Comités du Stade ; lepal­

marès du Stade ; tous les résul­
tats de la saison écoulée ; l’effec­
tif de la nouvelle saison ; lespho­tos des joueurs ; le calendrier
pro ; le calendrier amateur ;des
tableaux de classement ; lecalen­
drier de la Coupe de Franceet
d’Europe ; les Rémois dans
l’équipe de France ; le calendier
international, etc…
Rappelons que ce calendrierest à votre disposition au siège

du Stade de Reims, au siège d’AL­
lez Reims et à tous les points de
diffusion habituels.
Vous pourrez également vousen procurer auprès des vendeursd’AllezReims.
»,3 ; , ; 9 æ ; se& Section d'Allez­Reims al Sandwiches $se æ ie eeË 535 Résultats sportifs =— —= | =bS p a PSE A Hot­Dogs ­ Croque­Monsieur 359 æ $ps 85, PLACE D'ERLON, 85 © &53 p= —— TÉLÉPHONE 47­56­55— Location pour le football:: A ” | tch et lab se= Salle pour réunions Suveut­­ roure. Üe­nuer e catch et la boxe Ë
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60 HOTEL DEL’UNIVERS
41, BOULEVARD FOCH (faceGare)
REIMS ­ Jél.47­52­71
Robert
Né le 25 décembre 1921à

Cannes, il opéra toujours à
l'A.S. Cannes, mais sacarrièrede joueur futmalheureuse­ment interrompue par une
blessure en 1948. RobertDo­
mergue devint alors entraî­
neur à l’ES. Fréjus, il fit
monter ce club enDivisiond'Honneur.
En 1949, Fréjus ne perdit

pas un seul match decham­
pionnat. Puis Domergue passaà Alès en 1950 et devint à29
ans, le plus jeune entraîneur
professionnel français.
Il demeura dans le clubmi­

nier jusqu’en 1953. I forma
durant ce laps de temps de
nombreux jeunes dontRobert
Siatka (qui joue en cemo­
ment àReims).
Depuis 1953, RobertDomer­gue, garçon charmant, aux

yeux bleu pâle, au sourire
éternel, entraîne V.A.

QUATRE PAS DANS SONPRI@zparLe troisième grand clubnor­
diste a eu la joie de remonter cet­
te année en Division ! aprèsun
an seulement passé enDivision
inférieure. La relative facilité
avec laquelle les Valenciennois
ont retrouvé leur place les auto­
rise légitimement à un espoir rai­
sonnable pour la campagne quicommence,
LE NERF DE LAGUERRE
D'ordinaire, un club quimonte

en nationale se renforce. Hélas !
les hommes proposent et les élé­
ments disposent.
Valenciennes connaît ce tour­

ment : ses dirigeants, qui sedé­
battent avec une trésorerie défi­
ciente, sont un peu comme sœur
Anine… et ne voient venir au­
cune offre pour les joueurs qu’ils
placèrent sur la liste des trans­
ferts. Faute de quoi, ils ne pu­
rent à leur tour contacter les élé­
ment capables de compenser leursfaiblesses. ‘
JOUEUR « HYPOTHEQUE »
Certes, deux valeurs sûres fu­

rent par contre sollicitées :Piumi
et Bonnel. En ce qui concerne
le premier nommé, il n’était pas

l'entraîneurDOMERGUE

Tout savoir sur…Valenciennes
ICHE en équipes de qualité, et en joueurs de valeur, leNordR a toujours été largement représenté dans les compétitions

SCHAEFFER Lucien
Né en 1928 à Eschau (Bas­

Rhin). A joué à Strasbourg.
International amateur. 1m.74,
69kgs.

nationales, et si Lille, Roubaix et Fives furent lespremières
formations à adhérer au professionnalisme, Valenciennes ne tarda
pas à les suivre.
SON PASSE ENCHAMPIONNAT

En 33­34, en effet, les Athéniens du Nord, prennent placeen
Division II et rapidement ils allaient conquérir le droit d’opérer
parmi l’élite du football français.

Après avoir terminé septièmes de leur groupe pour leur pre­
mière année chez les pros, les Valenciennois allaient dès34­35
finir à la 2 place et par là, être autorisés à gravir un échelon sup­plémentaire.

C’était alors une carrière aux dents de scie
35­36, mais 15° du classement. Deuxième Division en 36­37,mais
seconds, donc à nouveau nationale en 37­38, mais 16°, puis deu­
xième division en 38­39, terminant alors 12°.

Puis venait la guerre, les équipes fédérales, puis le nouveau
départ à la Libération en 45­46 avec une équipe en 2‘ Division qui
se classait 7° du Groupe Nord, puis 4° en 46­47, 10° en 47­48, 17° en
48­49, 6° en 49­50, 10­ en 50­51, 3° en 51­52, où Valenciennes disputait
les barrages devant Marseille, mais ne s’en tirait pas à son avan­
tage, 13° encore en 52­53, 10° en 53­54, 5° en54­55.Il semblait donc que les Valenciennois dussent se résigner
à se morfondre en catégorie inférieure
enfin saisir leur chance en 55­56, où cette fois en barrage, ils
triomphèrent de leur voisin Lille et prenaient enfin place enNa­
tionale. Ils en redescendaient il y a deux saisons et remontaient

: Nationaleen

: ils allaient cependant

MAKOWSKIHenri
1m. 70 ; 69kgs.
MAYETPatrick
1 m. 77 ; 75kgs.
PROVELLI Louis
1 m. 76 ; 74kgs.
MATZKYWolfgang
71 kgs.
KOCIK Bolek

LESARRIERES
Né en 1938 àQuiévrechain.
Né en 1934 à Casablanca. À

joué à Rennes etBesançon.
Né en 1939 à Crusnes. Jeune

amateur issu de Crusnes. For­mé aux amateurs de V.A.
Né en 1931 à Léoden (Autri­

che). Vient de Toulon. 1m.72;
LESDEMIS

Né en 1938 à Froédail.
celle­ci, après une seule année de « purgatoire ».
…ET EN COUPE DEFRANCE

Entre temps cependant, le « onze » Nordiste, avait obtenude
belles satisfactions en Coupe de France, dont il disputa la finale
en 1951 contre Strasbourg, après avoir éliminé le Racing etSaint­Etienne.

On se rappelle encore le voyage du fameux « Bimbin » et la
composition de cette équipe où figuraient les Wittowski, Pazur,
Rozé, Verdael, Blaczyk,Wassmer…

En 1952, Valenciennes parvint encore en quart de finale où il
eut le malheur de tomber sur le futur champion ­Nice, à Lyon
même, du reste.

Depuis, la Coupe ne lui réserva plus ses faveurs.
à LES GRANDS INTERPRETES

Voici les noms les plus brillants de son passé :Parmentier,
Ignace, Waggi, O'Dowd, Libérati, Bihel, Griffiths.

Sa plus brillante équipe est celle de 1956, ainsi composée :
Oparmentier, Chardar, Thiéry, Tison, O'Dowd, Meurisse, Pinteau,> Motschmann, Gibson, Ignace,Wagei.

question de s’en séparer. Lamu­
nicipalité en avait fait unehypo­
thèque. Pour le second, si le re­
tour à Montpellier fut envisagé,
les offres du chanoineBessède,
qui avait une première fois réa­
lisé une excellente affaire, étaientdérisoires.
Questions vente et achat étant

résolues, restait celle des échan­
ges… Là aussi les dirigeants va­
lenciennois échouèrent dans leur
entreprise. Il fut question long­
temps d’un échange Keller­Zam­
parini. L'affaire ne se fit pas.

LE POINT DEVUE
DEDOMERGUE

« Je ne nourris aucuneambi­
tion. La saison sera dure, très
dure ; mais rien ne prouve que
nous ne surprendrons pas. Cer­
tes, je souffre d’un effectif ré­
duit et d’un manque d’avants de
pointe. Il ne faut pas oublier que

ASSURANCESLA

À
ZPRESENT QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATREP

Guinot et Breuvart, dont je peux
disposer éventuellement, vont ac­
complir leur service militaire.
Donc j'aurai besoin depourvoir
à leur remplacement. De plus, la
blessure survenue à Puccar, lors
de son accident, risque deme
voir privé pour un temps assez
long de cet élément. La veille de
l'ouverture du championnat, à
Grenoble, je fus privé deKocik,
souffrant d’une élongation. Celle
de Bonnel, blessé au cours de ce
match, n’est pas non plus pour
me rassurer. C’est dire à quel
point le manque de valeurs va se
faire sentir.
Toutefois, je peux, sansme

tromper, et à condition d’être à
l’abri de pépins genre Puccar et
Bonnel, affirmer que notre com­
portement sera honorable. La for­
ce de frappe de mon équipe rési­

(suite page7)ERT
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AAKEIMSCHALONSEPERNAY

1 m. 76 ; 75kgs.
PIUMI Jean­Claude
Né en 1940 àGiraumont.

Vient de Giraumont. A signéla saison passée àValencien­
nes et s’est acquis d’emblée
une enviable réputation.
MARKJEWICZ Jean _
Né en 1938­à­Valenciennes.

Formé à V. A. International
Junior. 1 m. 76 ; 68 kgs.
PUCCAR Joseph
Né en 1932 à Roubaix.Clubs

Roubaix, Perpignan,Roubaix.1m. 72 ; 70kgs.
LESAVANTS

GUINOT Jean­Pierre
Né en 1943 à Clamecy. À

joué à Besançon. Internatio­
nal junior.
KELLERAntoine
Né en 1930 à Huningue. À

joué à Nancy, Monaco et
Troyes. 1 m. 79 ; 76kgs.
GUILLONGuy
Né en 1936 à St­Yorre.

1 m. 77 ; 70 kgs.
LUBIATOYvon­Raymond
Né en 1933 à St­Genès­de­

Castillon. Vient deBordeaux.
1 m. 70 ;; 70kgs.
BONNEL Joseph
22 ans, né à Florensac. Jouaà Florensac puis àMontpel­

lier, d’où il fut transféré la
saison passée àValenciennes.
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= RESTAURANT ‘Lambert. =
JEAN­CLAUDE x=
CHEF DECUISINE

= 8, RUE MARX­DORMOY=
(Ancienne Rue Saint­Jacques)Éreims ras Le mélange deux temps des tempsmodernesIll!lÆ SES SPÉCIALITÉS SESVINS

= SALONS pour Repasd'Affaires[I LULUNUE
,e voter tata tatatate te ototatatatetetatatatatagé | ; FU 5APCE ­ « Allez­Reims » a décidé d’agrémenter la vente de son« ps sur mate HiAkesbi 4 buts journal en tirant au sort parmi ses lecteurs trois lots très= F R IG Ë CO “1h étnes ÿSparza 3buts intéressants pour des amis du football, ce sont :PSS * ­ Dubaëâl 1but °59 Réfrigérateurs a Certes les Valenciennois n’ont pu soc 1is 1° Un superbe RASOIRELECTRIQUE.ges. MIELE 3% marquer le moindre but à leur ad­ “ 2 DEUX PLACESTRIBUNES63 ps og ; . ont ar contenter ET CEUX DE VALENCIENNES { e
RS Machines à laver automatiques = p7 sil , mais ï aut née C a ve 3° DEUX PLACES GRADINS.PS2 ee que Rennes avait limité ses am asnaghetti uts ;“; DUCRETET ­ THOMSON :;* bitions au partage des points.Keller Ÿbus Le numéro figure en bas des pages centrales, à droite.= Radio­Télévision PS Dix corners contre un, voilà tout Nous conseillons d’écouter attentivement les résultats duPS — = heroge so creme que pan ob­ DANS LE CADRE NATIONAL po > sera 5 gp * core le pre et les numérosse 4 . « #5 + tenir les nordistes devant les bretons A fe ants annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.se La Maison Pilote RS dont le gardien d’Arménia fit des = Pme = vases aan pente Les lots sont à retirer ë ; ;CS Ets ROVER 3 prodiges. A esbi ( eims) ae care der cel au siège d’Allez­Reims, 3, ruePS , 0 Valenciennes, qui avait pris le ris­ Groschulski (Nancy) 4buts yavant le match suivant. _es lots non réclamés se­
Le 59, Place Drouet­d'Erlon ­ REIMS |; Siege hdcget Fee ? ront remis en jeu.7Pa ie = Sacs a. 2 que de faire jouer Piumi à peine re­ | 4. Sparza (Reims) 3buts ;bCRe AS SESSES tt tte te debi stait à tnvatrionr ; 3
RCE CC CC CGCC 100000000000 mis de essure etai one invaimc Bourbotte (Stade) 3buts

dans le championnat, mais. ne comp­MUNIE NIININII1LÉ tait pas encore une victoire. Ses trois ges esse ;pi ; Î 6a avéra e
rencontres s’étant soldées par des >oujon (Rennes 3 butsCA ­ |

= CAFÉ du matches nuls. Stopyra (Marseille) =bath a Æ Je MARTI NI | : |= Voici comment était composée son Skiba (Stade) 3 buts ë : A= Lion de Bel£art aire 2 # Es ui: +Reïms 9 buts | CELUI DEREIMS= chaeffer, Mayet, Provelli,Matzki. » | 2. Stade F i E= d GORLA Piumi, Kocik, Guinot, Bonnel, Kel­ = Î dd roms P CGA= ler, s i, illon. à Chez nous= Rolan er, Masnaghetti, Guillon Leurs résultats à.Mises réa A2 nou 9 1 9
37, PLACE D’ERLON, 37 ; — ; Montpellier 6 buts oies l'adversaire 0 3 =

Téléphone 47­48­17 Reims bat Angers 4aà0 Toulouse 6 buts |Cénéral 9 4 425= po Reims bat Lyon all, puces PEcc ET CELUI DE VALENCIENNESË : En lever de rideau du match | Montpellier bat Reims 4a0l ” N = 8re=  SALLES DE REUNIONS professionnel | Reims­Valencien­ fa as F.1CGA
RESULTATS SPORTIFS nes, se déroulera un intéressant re ro di 5 buts | Chez lui 21e À= A a match amical opposant la pre­ PESTE ; PO scdrap 5 buts | Chez l’adversaire de = 4 1= ‘ ' INIME mière amateur du Stade de | Valenciennes et Grenoble là 1112,Sedan 4 buts Général Ë

Reims à l’équipe correspondante | Valenciennes etNice 2à2 Rouen 4 buts | Cénéra ds 53144
Pisssisetmtetitateqa tete tatete tie sa tatati tetes de Valenciennes, peut­être ren­ | Valenciennes et Rennes 0a0 Strasbourgstade’ agpier m3ONE forcée par deux ou trois réser­

vistes professionnels. Reims pré­ = _— —
sentera l’équipe C.F.A. qui joue­
ra le 9 septembre à Epernay, con­ Sd, 3 ë
tre Dieppe, enchampionnat. Reims­Angers .......,….... 11.390
Jacques (1) ; Davanne Guy (2); 7 : Reime­lyon {1.07 ocue ces 15.139

Hurtaut (3) ; Zimny (4) ; Jar­ . Ils jouent Totaux | Ils joueront Montpellier­Reims .......…. 12.858delle (5) ; Fettler (6) ; Lhopital Classement | Pts ce jour 2h le 9 septembre
(7) ; Rémy (8) ; Courtois (9) ; 0e soir
Soltys (10) ; Bruant (11).
On y remarquera les intersSol­ Reims + Valenciennes Marseille

tys et Bruant. i , Rennes ! Toulouse à Grenoble |Il y manquera Robin, Bojko, ; "62 z: Favier, Millet et Donatini, en­ Nice ; Rouen à Toulouse | ­LE tt stse* core indisponibles pour diverses . Stade Francais àBordeaux Ta Hér­merré resRO 55(re a rançai | Ùordeaux Nîmes 1956­1957 :Monaco ‘ à Strasbourg | Bordeaux Reims 1 as Valenciennes 1= Marseille 4 àMontpellier à Reims Valenciennes 1 — Reims 5
BULLETIN (i ABONNEMENT Bordeaux 4 Stade à Monaco | 1957­1958 :Nîmes 3 Sedan à Paris (S.F.) Reims 4 — Valenciennes 2A “ALLEZ­REIMS” 1962­1963 Touléuse “ ns œ ais Valenciennes 0 — Reims 6
A découper et à adresser avec le règlement correspondant à > ; 20000 Aux 1958­1959 :

« ALLEZ REIMS y, 3, rue Buirette àReims Rouen 5 àNice Lyon dalsnotioncs 3 Réims1
Je, soussigné, Sedan 3 àNîmes à Nancy | Reims 2 — Valenciennes 1

NOMpa taie ed 20Prénom <rciietadi 3 race à Valenciennes |! | 1959­1960 :pe RE EEE a NC A EE ET AE 1 Valenciennes 3 àReims Strasbourg Reims 2 — Valenciennes 1
da8te de 2050 4,0 pofeiee morose mnd cad d Non MeCEA date Racing 3 Grenoble à Montpellier Valenciennes 3 — Reims 0

por pie un abonnement à « Allez Reims » pour la Nancy 2 àLens Sedun | 1960­1961 :ce : re x . = à Montpellier 2 Marseille Racing Reims 4 — Valenciennes 0Ci­joint chèque ou chèque postal à votre C.C.P. Châlons­sur­ j ‘ | Valenciennes 0 — Reims 2
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VINGT SIXAOUT
Les habitués de la piste cycliste

bordelaise n’ont pas dû être dépay­sés en assistant au match de foot­ball Bordeaux­Sedan. Car si le spec­tacle se tenait cette fois sur la pe­
louse, c’était bien à unepoursuite,
une magnifique poursuite avec deux
phases passionnantes qu’il lui futdon­
né d'assister. À chaque occasion,Bor­
deaux prit du large, s’octroya deux
bonnes longueurs mais fut rejoint.Ce scénario, ponctué de huit buts,a fait bonne mesure pour ce jour Jdu retour des bordelais ennationale.
Un retour très attendu : on a enre­
gistré une plus grande affluence qu’à
Colombes ! @
La capitulation de Nîmes, chez lui,

pour son premier match, était trop

sont, avec sa petite histoire, une par­tie de son succès.@
Mais revenons un peu sur ce pé­nalty. Non pas pour lui­même (ily en eu bien d’autres ce même jouret il y en aura de nombreux encore)

mais pour le retentissement quepeutlui apporter le cours différent du
match. Si le score était resté à 2­0en faveur des parisiens, nul ne son­
gerait à discuter la légitimité de lasanction. Mais les Lensois enmar­
quant un but et en ramenant le scoreà 2­1 ont rendu tout son relief à l’in­cident.
Les arbitres n’ont pas manqué de

constater cette attitude.
Ausi, lorsque leur intervention aprêté à discussion, sont­ils toutheu­

reux de voir un des deux clubspren­
dre un net avantage pour que nul ne
pense plus au coup de pouce qu’il apu apporter à ladécision.®
I! paraît nue les gardiens deMo­

naco et de Nice ont sauvé leurs équi­pes de défaites écrasantes. Il y a,
dans le spectacle, comme dans la lec­ture de ces exploits d’un joueur,un
côté héroïque et romanesque qui en­chante, qui exalte parfois. Pour un
gardien tout particulièrement. Sa po­sition, ses attitudes, et plus encoreson apparente faiblesse en font une
victime. et par là même lui prépa­rent les louanges lorsqu'il s’en tireavec bonheur.
Mais l’organisation défensivedeses camarades est souvent oubliée enl’affuire.

invraisemblable : Nimes l’aprouvé
aux dépens du premier visiteur qu’ila accueilli.
Voilà toute la malchance d’Angers,

qui paya les pots cassés parBor­
deaux !
L’assouvissement de la rage gar­

doise s’est traduit par cinq buts dont
on n’a pas assez remarqué qu’ils s’a­
joutèrent aux quatre pris quelques
jours plus tôt à Reims par le gar­dien Devis. En langage chiffré, la
carte de visite angevine porta donc :
0­9. Un goal­average assez difficile àexprimer.@
Au chapitre des déceptions. Lens,

Sans doute parce qu’on en attendait
beaucoup après ses prouesses de finde saison sur le plan international.
Sa défaite à Paris devant le Ra­

cing n’est pas lourde, mais ellevient
après un échec à domicile devant
Toulouse. Un point en deuxmatches,
c’est un peu maigre, lorsque l’on a
fait de vous l’épouvantail de la com­pétition.
Il reste que cette défaite estcontes­tée, le but qui l’autorise ayant été

réussi sur un pénalty très discuta­ble.
Pénalty ? Contestation ?
Voilà le bien le signe que lecham­

pionnat est bien lancé, puisqu’il nousapporte ses mêmes incidents qui

On a trop tendance à l’imaginer
seul contre tous, dans une série d’in­
terventions que n’eût pasmanqué
d’immortaliser l’imagerie d’Epinal.@
Un entraîneur réputé — Pierre Pi­

barot — me disait récemment quecette saison encore on verrait les
premiers rôles tenus par lesméêé­
mes clubs avec peut­être un inattendu
qui s’accrochera à leur roue le plus
longtemps possible.
Son pronostic concernait certes la

première division. Il est en train dese vérifier à la lettre dans l’autre
catégorie où aux côtés des chevron­nés St­Etienne et Le Havre, appa­raît. le plus inattendu des leadersle C. A.Paris.
L’invraisemblance frôle ici lamys­tification Le club parisien, habituéà lu lanterne rouge aurait­il confon­du les deux bouts du classement ?

Non, cela n’expliquerait rien.
Plus vraisemblable est la fantaisie

que les débuts de compétition intro­
duisent dans les totaux qui ne signi­
fient pas encore grand chose.
Toutefois, on se prend à rappelerque le C.A.P. avait battu en débutde saison Reims lui­même.

qui, à Casablanca vient degagnerun tournoi dont le dernier est… leRéal de Madrid !
Reims ‘

EINNMANNMHNNONN Le
@Une chemise chic =
@ Une cravate de bon goût=

= © Un pull élégant
BR. BOITEL_

QUATREPAS
DANSSONPRÉSENT
(suite de la page 3)

dera surtout dans son homogé­
néité. Il y a aussi le casBonnel,
qui, libéré des complexes de l’ar­
mée et des soucis d’ordre fami­
lial — cet élément à l’âme sensi­ble va très certainement at­
teindre cette saison son point cul­
minant, ou presque. D’autre part,si mes joueurs font preuve de
volonté et étalent leurs réelles
qualités dans les trois premiers
mois, alors le salut est assuré ».

V. A. ET LES « SOCIOS»
Valenciennes s’est lancé àcorps

perdu dans le problème des «So­
cios », des abonnés comme ondit
là­bas car le mot espagnol n’est
pas encore entré dans levocabu­
laire nordiste.
Une grande enquête a été en­

treprise pour créer unmouvement
de masse vers le stade. Cette ex­
périence, affirme le club, devrait
intéresser le football profession­
nel tout entier.
LEPOUR...
Quand une équipe sacrifieà sa défense, on lui reproche

de négliger l'attaque, premier
but du Football.
Et quand se livrant géné­

reusement à l’attaque.… elleprend un but, on lui fait griefde n’avoir pas serré sa dé­fense.
… ET LECONTRE

@Vivement émue et touchéepar les nombreux témoignagesde sympathie qui lui ont étéma­nifestés à l’occasion de lamortde Pierre Perchat, Madame Per­
chat nous prie de remercier en
son nom tous ceux qui ont ainsimontré l'estime dans laquelle ils
tenaient l’ancien directeur techni­que du Stade deReims.
Nous le faisons bien volontiers.—0—
@Raymond Kopa etMadameont eu la douleur de perdre leur

beau­frère, M. CharlesCampi­
glia, ancien footballeur et qui gé­rait le tabac de Raymond Kopa,rue deVesle.
A tous deux Allez Reims, pré­sente ses condoléances émues.—0—
@C’est M. J. Collard, àBour­sonne (Oise), qui a gagné le ra­soir électrique, premier lot denotre dernière tombola.
L'ASSEMBLÉEGÉNÉRALED'ALLEZ­REIMS
Il se confirme que l’assemblée

générale d’ « Allez Reims » aurait
lieu le 30 septembre. La séance
aurait lieu au « Bar de l’Eclai­reur ». Quant au repas, nous
croyons savoir qu’une­—formule
très originale est à l’étude.Nous
ne pouvons encore vous la révé­ler.

sait fort au football.

deSeine.
Bref, V. À. va.

eee PERLEC
frssfartHE LE

Où vaV.
(suite de la 17°page)

Je n’en sais rien. À l'heure où j'écris ces lignes, tout lefootball nage dans un sirop de chaleur. Le sseuls footbal­lers à avoir résolument bougé sont les hommes de Firoud.Ils ont eu de la chance. Il a suffi qu’ils missent le pied en
U.R.S.S. pour que Nicolaiev et Popovitch prissent le largeet l’on ajoute que le premier, dans son habitacle, s’intéres­

A:?
Amon avis, l’immobilisme cessera après les premièrescatastrophes chiffrées. Comment les prévoir de si loin ?Au reste, V.A. a souvent résisté crânement à Reims et toutporte à croire que, belle équipe jouant le jeu, V.A. recom­

mencera cette saison comme il y a deux ans.
A la recherche d’un gardien et peut­être d’un ailiergau­che, mais sûr de ses forces en demis, Domergue fera sansdoute comme bien d’autres, à Reims. Il secouvrira…Peu d’entraîneurs peuvent comme lui se targuer den’a­voir jamais réussi sans pour autant avoir échoué. Au con­traire. Maître entraîneur dans un club sagement géré, desclubs comme il en faudrait dix, et que la chance, lagrâceleur sourit quelque jour, puisqu’ils la méritent par leur

compétence et leur courtoisie. Par delà les succès et leséchecs, Domergue demeure, exactement comme ungrandprofesseur dans un lycée de province digne et réputé, oùle recrutement est nécessairement plus limité qu’aux bords
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OOLLCONOOHEOOONINILHOONOAN
M. Henri GERMA
parle à ses joueurs

Nce début de saison, nous avons eu le rare privilège
d'assister, au charmant « club­house » du Stade de
Reims, au « Bar de l’Eclaireur », à la premièreprise

de contact de M. Henri Germain, Président du Stade de
Reims, avec ses joueurs à peine rentrés de rapides vacan­ces.

De telles entrevues sont éminemment efficaces et uti­
les :on y fait la soudure entre les deux saisons et l’on yprécise le point de la saison avant que ne s'engage lanouvelle.

Tandis que se dégagent ainsi pour nous lesaspirationset les buts du club, nous avons pensé que cet exposé pré­
cis et réaliste serait du plus grand intérêt pour nos lecteursà l’orée de la saison qui s’engage. Nous avons donc demandéà M. Henri Germain la permission de publier les princi­paux passages de son exposé. On le remerciera de nous yavoir autorisé.

SUR LASAISONPRECEDENTE
« Je ne rappellerai pas dans

quelles circonstances dramati­ques nous avons acquis ce titre
de champion. Mais en fait, n’é­
tait­ce pas une compensation à
la malchance qui nous avait ac­
cablés durant toute la saison ?
Cependant il ne faut pas ou­

blier que cette récompense com­porte aussi des obligations. Nousne nous ne le dissimulons paset nous y ferons face.
SUR LA TOURNEE ENAMERI­

QUE DU SUD ETAUXANTILLES
« Il est certain que les résul­

tats des matches (quatre victoi­res, quatre défaites) n’apparais­
saient pas tellement favorables

7 mais à plus ample informé, à lalecture des articles des journauxet aussi à la demande qui nous aété faite de recommencer cette
tournée, il est évident qu’une ex­cellente propagande a été faitepour le Stade de Reims et pourle Football Français.
Mieux que les scores qui nedisent pas tout, c’est lamanièredont vous vous êtes comportés

qui a paraît­il séduit lespublicsdevant lesquels vous vous êtesproduits.
SUR LA SAISON AVENIR
« En même temps qu’on at­

tend d’elle le renouveau duFoot­
ball Français j'en attendsmoi,le renouveau du Stade deReims.
Cet effort nous le tenterons, vousle tenterez dans le cadre de la
Coupe d’Europe. Ce serait pour­tant une erreur de penser que

nous allons axer toute notre ac­
tivité sur la seule Coupe d’Eu­
rope. Elle n’estmalheureusement
qu'une Coupe avec tous les ris­
ques que ces compétitionscom­
portent. Nous penserons doncaussi au championnat, une
épreuve plus dense, et qui, si
elle n’a pas le retentissement in­
ternational de la Couped’Europe,
n’en constitue pas moins notre
plat de résistance.

SUR L’'EFFECTIF
DUSTADE DEREIMS

« J'estime que notre effectif est
très suffisant. Certes, nous avons
perdu Lucien Muller dont je sa­
lue ici la présence et auquel je
souhaite la plus grande réussite
dans son nouveau club, mais en
revanche nous avons enregistré
l’arrivée de Raymond Kaelbel.
C’est curieux nous avons

maintenant l'impression qu’il a
toujours été parmi nous.
En vérité pour l’enrôler, je

dois dire que j'ai surtout sous­crit au sentiment unanime de
tous ses camarades de tournée
en Amérique qui l’avaient litté­
ralement plébiscité.
Aussi est­il curieux de remar­

quer que si le courant des faits
emmenait Muller vers leReal,
d'autres faits amenaientKaelbelvers Reims. Je m'en félicite.
Peut­être s’attendait­on d'autre
part à des transferts sensation­
nels. Mais nous estimons que
certains de nos jeunes ont des
qualités et sont de véritables es­poirs.
A y mieux regarder, la saison

précédente a été un grand crû
pour ces jeunes. L'heure de la
relève va sonner. Je le dis sans
vouloir blesser les anciens qui
comprendront mes raisons.

IN
Avec Robin — Robin surtout,

qui est actuellement militaire et
dont nous ne pourrons peut­être
pas disposer souvent cette sai­
son — avec Dubaële, avec Sparza,
avec Soltys, avec Barreau, avec
Bruant et d’autres encore peut­être, nous avons des joueurs
prêts à prendre place dans la
formation professionnelle sans
diminuer sensiblement la valeur
de l’ensemble.

ET UNE CONCLUSIONMAINTENANT
« J'aimerais que les joueurs

comprennent et sentent que nous
nous trouvons peut­être à un
tournant de l’histoire du foot­
ball. Qu'ils s’accrochent, qu’ils
montrent qu’ils l'ont compris et
que notre confiance en euxétait
bien placée. Car il faut ramenerle public sur les terrains. Le
Stade de Reims a une grande tà­
che à mener et c’est vous qui
ferez son succès. Il suffit pour
cela que vous compreniez votrechance d’avoir avec cette carriè­
re professionnelle un métier enor, jalousé et décrié parfois. Il
faut vous en rendre compte, l’ai­
mer et lui rendre les satisfac­
tions qu’il vous procure en l’ac­
complissant avec conscienceet
enthousiasme. A ce prix nous at­
teindrons, vous et nous, notre
objectif pour la plus grande sa­
tisfaction de notre public.—­—=
Ajoutons maintenant pour la

petite histoire qu’à cette réunion
sympathique, M. Henri Germain
était entouré de MM. Morel,
Cœuriot, Scheuer, Cottin, Bat­
teux Albert et Serge et M.Du­
rand, Président d’Allez Reims.PPFAITES ABONNE

VOS AMIS.
Si le service d’Allez Reims par son vendeur habituel vous

donne satisfcation, le bulletin d’abonnement que nous publions ci­
dessous ne vous intéresse pas. Mais si vous n’assistez pas à tous
les matches et que vous désirez être tenu au courant régulière­
ment de la vie du club ou encore si vous pensez que certains de
vos parents ou amis aimeraient
utilisez lebulletin.recevoir « Allez Reims », alors

Un abonné reçoit régulièrement son journal avant le match
(sauf le cas de matches très rapprochés l’un de l’autre ou d’aban­
nés habitant très loin deReims).
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